
Jessy TREMOULIERE rugby 

Née le 27/07/1992 à Brioude, elle grandit à Barlières, 
lieu-dit de Bournoncle-Saint-Pierre.  
Elle pratique plusieurs sports avec ses deux frères : ten-
nis, pétanque, basket-ball et football pendant neuf ans 
où elle excelle et multiplie les médailles. Elle découvre le 
rugby à 16 ans lors d’une journée d’initiation au lycée 
Bonnefont de Brioude. Elle intègre l’équipe de France 
agricole, celle des moins de 20 ans, puis en 2010 à 18 
ans le club de Romagnat. 
Son poste : peut jouer arrière ou demi d’ouverture mais 
le plus souvent arrière. 

2011 - 1ère sélection en équipe nationale le 29/11/2011 pour un match Italie-France. 
Elle découvre le rugby à sept au cours d’un tournoi à la Réunion  
2014 – Joue les cinq matchs du tournoi des Six Nations : les françaises réalisent le Grand Chelem.  
Participe à la coupe du monde de rugby à XV. La France termine à la troisième place. 
2015 - Titulaire dans les 5 matchs du tournoi des Six Nations. Face à l’Angleterre, le match est remporté par la France (21 à 15), elle inscrit 16 des 21 points et est désignée comme la meilleure joueuse du match. La France termine deuxième du tournoi. 
En juillet elle signe un contrat semi-professionnel de rugby à sept avec la Fédération Française de Rugby dans le cadre de la préparation des Jeux olympiques de 2016 à Rio de Janeiro.                   
2016 - Elle ne participe pas au tournoi des Six Nations.  
Championne de France d’Élite 2 avec l’équipe de Romagnat qui devient l’ASM Romagnat. 
Participe aux jeux de Rio comme réserviste dans l’équipe de rugby à sept, elle a l’opportunité de remplacer une joueuse blessée. Elle signe un nouveau contrat semi-professionnel avec la FFR. 
Il lui faut dès lors aménager son temps entre son club, celui de l’équipe de France à XV et de l’équipe de France à sept. En septembre elle se fracture le péroné et est éloignée des stades pendant quatre mois. 
2017 - Elle quitte l’équipe de Romagnat et rejoint le stade rennais « pour sortir de sa zone de confort »  
Elle participe au tournoi des Six Nations et est retenue pour disputer la Coupe du Monde 2017 mais, blessée à la hanche, elle déclare forfait. 
2018 : Grand Chelem réalisé par l’équipe de France dans le tournoi des Six Nations qu’elle termine en étant meilleure marqueuse (5 essais) et meilleure réalisatrice (61 points). Elle marque l’essai de la victoire face aux anglaises (18-17) ! 
Vice-championne du monde de rugby à sept. 
En octobre, elle se blesse (rupture du ligament interne du genou) et déclare forfait pour la tournée d’automne des Bleues. 
Le 05/11, elle reçoit l’Oscar du Midi Olympique de joueuse française de l’année. 
2019 - Elle retrouve le terrain  en février avec l’équipe de France à sept à Sidney ; 
le 09/03, elle participe au 4ème match du tournoi des Six Nations Irlande-France, remporté avec un score de 17 à 47   
le 11/03/2019 elle compte 44 sélections en équipe de France de rugby à XV féminin. 

Le 25/11 : elle reçoit le titre de meilleure joueuse mondiale de l’an-
née lors des World Rugby Awards. C’est la première fois qu’une fran-
çaise reçoit cette récompense. 

Pour l’anecdote : 
Changement de nom éphémère pour le hameau de Barlières devenu « Barlières les deux championnes ».  
Surprises et étonnées, Magalie MALBET championne de tennis et Jessy qui ont grandi dans ce village découvrent ce 
panneau. Une trentaine de personnes du village était venu les applaudir  

Sa force de caractère, elle la puise auprès des siens, soudés par la perte de sa mère lorsqu'elle avait 14 ans. "Je relativise beaucoup. Après tout, ce n'est que du sport". 
Une vie déjà bien remplie et riche de succès, malgré cela elle garde  les pieds sur terre et reste bien enracinée dans son village de Haute Loire et dans l’exploitation lait-viande convertie en bio tenue par son père et son frère. Quand elle est de retour chez elle, elle vit dehors, jardine, va 
traire les vaches le soir, prépare des truffades. 
"Je ne me mets pas de barrière pour l'avenir tant que je continue à prendre du plaisir", poursuit celle qui a déjà son projet professionnel en tête : reprendre avec son frère la ferme et ses 120 bêtes et privilégier les circuits courts.  
"Manger bio et sain ne coûte pas cher si on va directement au producteur", assure la joueuse qui apporte parfois ses légumes à ses coéquipières rassemblées à Marcoussis.  


